

                                                   Colloque international 
Altérité, don, prestige
De l’anthropologie à l’histoire chez soi et ailleurs

16-17 juin 2022 

organisé par :

le Département d’histoire ancienne, d’archéologie et d’histoire de l’art 
(Faculté d’histoire)

l’Institut d’Etudes Africaines
la Chaire Senghor 

le CEREFREA Villa Noël
de l’Université de Bucarest (Roumanie)
avec le soutien de l’Institut Français de Roumanie à Bucarest
Argument scientifique

Dans le cadre pédagogique, scientifique et institutionnel de l’Accord de Coopération Universitaire (ACI) existant entre l’Université de Bucarest (Roumanie) et l’Université de Pau et des Pays de l’Adour (France), le Département d’histoire ancienne, d’archéologie et d’histoire de l’art de la Faculté d’histoire de l’Université de Bucarest organise le colloque international Altérité, don, prestige. De l’anthropologie à l’histoire chez soi et ailleurs qui aura lieu à Bucarest les 16 et 17 juin 2022. 
L’altérité a été reconnue depuis longtemps comme une modalité privilégiée des sociétés historiques et modernes de s’approprier des espaces ou des sociétés lointains à travers la construction des savoirs. En même temps, le terme altérité, en tant que l’autre visage de l’identité s’applique à des dossiers, à des contextes, à des pratiques et à des agents bien différents, tels les sociétés de la Grèce ancienne, la prise de conscience de l’Orient par l’Occident ou les actions colonisatrices des européens, pour ne donner que ces quelques exemples. Qui plus est, l’étude de l’altérité implique également des repères aussi fluides qu’elle-même, telles des pratiques médiatrices comme le don qui sert à constituer des rapports sociaux très différents, voire opposés (amitié/alliance vs domination) ou des capitaux symboliques, comme le prestige qui recouvre des définitions bien divergentes. Il nous semble pertinent d’explorer en profondeur cette apparente viabilité de l’altérité et de ses corrélatifs constitutifs (agents, espaces, pratiques, stratégies, acquis symboliques). 
Ainsi, on propose à la réflexion théorique ou/et à l’exploration dans la longue durée, selon différentes échelles et contextes particuliers, les questions suivantes, sans en exclure d’autres :

· Quels seront les rapports entre la distinction, la différence et l’altérité?
· Où s’arrête la distinction / différence et où commence l’altérité?
· En quoi les identités sont-elles constitutives des altérités ?

· Les processus des constructions des altérités à l’intérieur des sociétés (genre, statut, âge, etc.) seront-ils mis en place selon les mêmes modalités et par les mêmes agents que les constructions des altérités à l’extérieur ? Comment s’articulent et fonctionnent les altérités synchroniques au niveau du groupe ou de l’individu ? 
· Quelle serait la place de la tradition et de la créativité dans les processus de construction et de perpétuation des altérités ? Pourrait-on discerner les dynamiques et les points d’inflexion de ce développement ?
· Comment les altérités assumées par une certaine société / un certain groupe social s’accommodent-elles à la mobilité des personnes et de la culture matérielle ressortissant des espaces d’autres sociétés et quotidiennement présents dans la même société / dans le même groupe d’accueil ? 
· Quelles catégories de cultures matérielles des autres sont ainsi sélectionnées par une certaine société / un certain individu pour évoquer l’accès privilégié qu’elle / ils possèdent? Ces cultures matérielles seraient-elles porteuses de pratiques ou bien sont-elles réassignées dans les cultures d’accueil ? En quoi consiste alors leur altérité ? 
· Quelles sont les temporalités des objets / pratiques porteurs / porteuses d’altérités ? La question s’impose surtout si on réfléchit aux dynamiques identitaires ou bien à la visibilité de durée variable des artefacts susceptibles de suggérer l’altérité (par ex. un monument vs le mobilier funéraire).

· Quels sont les guides des choix que l’on fait pour rendre manifeste l’altérité ? 
· L’agency sociale des altérités 

· Y a-t-il des sociétés qui ne connaissent point d’altérité ? 
Ce sont là autant de questions théoriques et pratiques qui seront discutées dans le cadre du colloque organisé les 16 et 17 juin 2022 à la Faculté d’Histoire de l’Université de Bucarest (Roumanie).
Langues d’intervention : français, anglais. 
On serait particulièrement heureux de recevoir des propositions en français. 
Comité scientifique : 
Frédéric Bidouze (UPPA France)
Isabelle Chol (UPPA France) 

Simona Corlan-Ioan (UB Roumanie)
Abel Kouvouama (UPPA France)    

Alexandra Lițu (UB Roumanie)

Ecaterina Lung (UB Roumanie)
François Réchin (UPPA France)

Florin Țurcanu (UB Roumanie)                             
Format : hybride (plateforme Zoom). 

Publication envisagée : un volume de contributions dans la série publiée dans le cadre de l’accord de coopération universitaire entre l’Université de Pau et des Pays de l’Adour et l’Université de Bucarest. 
Les propositions des titres et résumés (environ 300 mots) accompagnés d’une bibliographie sélective sont à envoyer le plus tard le 30 avril 2022 à l’adresse suivante : alteritedonpres@gmail.com  Les propositions retenues seront annoncées le 15 mai 2022.
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